
Le 15 mars 2022 

la santé et les finances pour tous 

A la Matmut, il y a beaucoup d’irritants et l’augmentation des 

coûts du carburant représente un irritant supplémentaire pour 

la majorité de nos collègues.  

Tout cela sans compter sur la hausse généra-

lisée des prix et la baisse constante du pouvoir 

d’achat avec un taux d’inflation qui devrait dé- 

passer les 3 % et ne sera même pas compensé  

par les NAO de 2022… 

Les tarifs de l’électricité et du gaz ne sont pas 

en reste puisque la hausse des coûts est     

encore à venir. 

y ont d’ailleurs trouvé leur compte  

pour maintenir leur activité et ne 

pas voir leurs chiffres s’écrouler ! 

Les élus UNSA rappellent que le télétravail a subitement été 

mis en lumière par la pandémie de Covid-19 et il est devenu 

une pratique habituelle pour maintenir  

l’activité économique de notre Groupe  

mais également de millions de travail- 

leurs dans le monde.  

Désormais, ils ne peuvent plus y prétendre. 

Avant le 07 mars 2022, les salariés du Groupe         

pouvaient bénéficier du télétravail exception-

nel réparti en 2 jours habituels + 1 jour supplémen-

taire par semaine avec une présence minimale sur 

site de 2 jours. 



Scannez-moi avec 
votre téléphone ! 

Pour ne pas que les salariés s’écrient bien-

tôt « Ça y est mon salaire est hybride, la 

moitié passe en essence et l’autre                

moitié en électricité ! », l’UNSA demande la 

remise en place du télétravail exceptionnel 

pour ceux qui le souhaitent afin qu’ils puis-

sent faire face à l’augmentation des prix du 

carburant et à l’inflation générale qui mine 

leur pouvoir d’achat. 

L'UNSA croit encore et espère que la Direction entendra pour une fois,                       

la désespération de nos collègues dont le pouvoir d'achat diminue de plus 

en plus face  à cette crise inédite.  

Une journée de télétravail en plus                  

à la demande du salarié  dans la semaine 

serait un gage  de mutualisme !  

Cependant, bien que nous nous réjouissions  

de l’évolution favorable de la situation sanitaire, 

nous sommes inquiets de la perte du pouvoir d’achat 

de nos collègues qui sera accentuée par la reprise du travail                    

à 100% sur site. 


